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Letulle, Lemoine, Guinon, Netler, à la nécessité de l’isolement des 
typhiques dans des salles spéciales. A Lyon, nous n’isolons pas 
les typhiques : il résulte, en effet, de cette étude, que la contagion 
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APPAREIL GÉNITO-URINAIRE 


22. - Cancer prostato-pelvlpn, avec adénopathie sus-claviculatre çauche 
[Lyon Médical 1895, t. 78, p. 262). 

J’ai présenté à la Société des Sciences Médicales de Lyon les 
pièces anatomiques provenant de ce malade et montrant un can¬ 
cer prostato-pelvien, tel que l’a décrit M. Guyon. C’est un cancer 
prostatique accompagné d’une énorme masse ganglionnaire, qui 
remplit le petit bassin, enloure l’aorte, et remonte ainsi le long de 
la colonne vertébrale. En outre, il existait des ganglions ingui¬ 
naux et des ganglions très durs dans le creux sus-claviculaire 
gauche. On sait que cette adénopathie sus-claviculaire, dite de 
Troisier.peul s’observer dans tous les casde oancersabdominau.v; 
elle peut, comme le fait précédent le démontre, être vue dans le 
cancer de la prostate. 
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S3, - Kyste du ceryesa. (Lyon Médical 1893,1.13, p. 20!). 

Le malade présantaitdes crises d’épilepsiejaksonienne prédomi¬ 
nant dans le membre supérieur gauche et débutant par là. Les 
crises étaient subintrantes et l'état comateux grave, M. Jaboulay 
le trépana, tomba sur un kyste plein d’un liquide clair (sans traces 
de crochets d'échinocoques) et put énucléer la poche. Les crises 
diminuèrent beaucoup de fréquence après cette intervention. 
Malheureusement le malade mourut de broncho-pneumonie 
quelques jours après rinlervention. 

























































































appuyé sur l’absence d’épilepsie jaksonienne, sur une Haocidilé 
extraordinaire des membres paralysés, et surtout du poignet, sur 







